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fig-1
Plan d'Yverdon-les-Bains avec la zeitlichen und augusteischen Funde
localisation des points de fouilles und Fundstellen aus Yverdon-les-
observations et trouvailles de La Bains.
Tene et de l'epoque augusteenne.
Dessin Ph. Curdy.
Die Lokalisierung der latene-

La localizzazione degli oggetti e dei
siti del La Tene e del periodo
augusteo di Yverdon-les-Bains.

Gilbert Kaenel et Philippe Curdy

Yverdon-les-Bains VD
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Les 3 articles qui precedent n'auront
pas manque de renforcer l'interet legitime

accorde au site d'Yverdon ä la fin du
Second äge du Fer.
En effet, d'une part la problematique
locale s'en trouve vivement renouvelee
par l'apport de dates absolues, qui
permettent de fixer un point important
d'un cadre chronologique qui reste ä

elaborer dans le detail, et d'autre part
la problematique ä l'echelon regional

prend une toute autre dimension suite
ä la mise au jour du murus gallicus et
des vestiges d'occupation de lafin de La
Tene sur le petit oppidum de Sermuz.
La discussion, des lors, depasse le
domaine purement interne de l'agglome-
ration d'Yverdon, non fortifiee jusqu'ä
preuve du contraire, pour integrer un
site de hauteur, 3 kilometres au sud de
cette ville, fortifie selon la plus pure
tradition celtique. Cette ouverture merite-

ra d'etre developpee ä l'avenir en essa-

yant de repondre aux delicates ques-
tions de superposition ou non des chro-
nologies internes et »durees de vie« de
chacun de ces sites, et de l'opposition
Yverdon-S ermuz, evoquee dans le
premier article (p. 233, voir la couverture
du fascicule), non seulement geogra-
phique mais fonctionelle, dans une
perspective historique elargie.
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fig-2
Fibule en bronze de La Tene
ancienne (LT Bl) provenant de
tombes dicouvertes au 19ime siecle.
Ech. 2:3. Dessin M. Klausener.
Bronzene Frühlatenefibel, aus
Grabfund.
Fibula dt bronzo delLa Tene Iniziale,
di una tomba.

fig-3
Fibule en bronze de La Tene moyenne
(LTCl). Ech. 2:3.Dessin V.Loellger.
Bronzene Mittellatinefibel.
Fibula di bronzo del La Tene medio.
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Le site d'Yverdon

Notre propos, ici, est simplement de
prendre un peu de recul par rapport
aux exposes precedents et de rendre
compte de maniere preliminaire d'un
travail entrepris avant les fouilles de
Sermuz et les decouvertes de la tranchee

EU-ES ä Yverdon, en 1983 et
1984. II s'agit d'une vaste compilation
visant ä etablir un bilan de nos connaissances

sur l'agglomeration celtique
d'Yverdon, de La Tene moyenne (eu
egard aux decouvertes de 1984), ä
l'epoque augusteenne, et d'envisager
les modalites de ce passage1.
En resume, l'analyse porte sur 1' ensemble

de la documentation ancienne, gra-
phique, photographique, sur les notes
et rapports inedits pour la plupart, et
sur le mobilier archeologique conserve
au Musee d'Yverdon2. Le travail a con-
siste dans une premiere phase en:
- une repartition topographique des
differents points de trouvailles (fig. 1)

- une critique systematique dans chaque

cas des donnees ä disposition
- une tentative de synthese stratigraphique

tenant compte des donnees sedi-
mentologiques particulieres d'Yverdon,

en relation avec le phenomene des
cordons littoraux (en particulier le
cordon III, voir article precedent) et de
1'Integration du mobilier archeologique
(phase actuellement en cours).

246 Le resultat vise est une representation

du developpement de l'agglomeration
par etapes successives, de La Tene
»moyenne« ä l'epoque augusteenne; la fig.
1 en donne une premiere representation3.

Yverdon: un site exceptionnel de lafin de
La Tene en Suisse

Le site d'Yverdon n'a pas encore la place

qu'il merite dans les recherches sur
la periode celtique, faute de fouilles
d'envergure et de mise en valeur des
documents existants (on ne dispose, en
grande majorite, que d'informations
ponctuelles).
Sous l'angle de la typologie et de la
Chronologie, Yverdon beneficie de 2
facteurs rarissimes:
1) une occupation renouvelee ä
plusieurs reprises au meme endroit, avec,
en parallele, des deplacements topogra-
phiques (stratigraphie »verticale« et
»horizontale«)
2) des conditions de Sedimentation
particulierement favorables dans plus d'un
secteur, sous l'influence directe du
milieu lacustre; les argiles, limons, sables
et graviers contribuent ä distinguer les
horizons archeologiques ce qui permet
de les identifier aisement. De plus, en
certains endroits, du fait de la hauteur
de la nappe phreatique, ce type de
sediments permet la conservation des ma-
tieres organiques, ä la maniere des res¬

tes palafittiques du Neolithique ou de
l'äge du Bronze de la baie de Clendy
par exemple4. Enfin, le mobilier
archeologique, ceramique surtout, est
abondant, riche et en bon etat de
conservation.

Les fouilles recentes de l'automne
1982, d'envergure restreinte mais con-
duites avec precision, ont permis d'obtenir

un apercu de ce potentiel d'analyse
interne, sur le plan de la stratigraphie

en premier lieu5.

Hallstatt final ou La Tene ancienne

La possibilite de l'existence d'une
occupation au 5eme siecle dejä a ete
recemment evoquee ä 1' occasion de la
publication d'un minuscule tesson attique
ä figures rouges6. Les trouvailles, der-
nierement, de ceramique attique ä
Bourges ou äLyon, auxquelles on peut
ajouter la ceramique cannelee de Be-
sancon7, viennent appuyer les hypotheses

presentees ä propos d'Yverdon; ces
derniers sites ont peut-etre une voca-
tion d'»emporion« comparable.
Quelques objets de La Tene ancienne
(LT A-B, fig. 2) ont ete recueillis dans
des tombes bouleversees ancienne-
ment, au Pre de la Cure, soit en bordure
sud-est du centre de l'agglomeration de
La Tene moyenne (voir plus bas, fig. 1,
ä fest des points 26-30, sous l'ancienne
voie de chemin de fer Yverdon-Bus-
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signy aujourd'hui disparue)8. A cejour,
aucune couche de cette epoque, 5eme-
4eme siecle av. J.-C., n'a pourtant pu
etre identifiee dans le terrain.

Tonnelet en ciramique peinte mis au
jour en 1945 ä la rue des Philosophes
(fig. 1, no 24), comparable aux
exemplaires dicouverts en 1984
datant du milieu du 2ime av. J.-C.
Ech. 1:2. Dessin V. Loeliger.
Bemalte Tonne (gefunden 1945), die
den 1984 ausgegrabenen Gefässen
aus der Mitte des 2. Jahrhunderts
v. Chr. sehr nahesteht.
Bariletto dipinto (trovato nel 1945)
che ha molta rassomigllanza con
1 reeipienti della metä del 2° secolo
prima dt C. trovati nel 1984.
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La Tene moyenne

Bien que tres modeste du point de vue
de la quantite des trouvailles, le
complexe EU-ES 1983-1984 revet une
grande importance. Aussi paradoxal
que cela puisse paraitre, cet ensemble,
date de maniere absolue en relation
avec des palissades (dont les bois ont
ete abattus en hiver 173/172 et entre
161 et l'hiver 159/158 av. J.-C.) ne peut
pas etre raecorde ä la Chronologie generale

de La Tene! Cette Chronologie, rap-
pelons-le, est essentiellement fondee
sur le mobilier metallique, funeraire de
surcroit, et en particulier sur les fibules.
Or, malheureusement, le complexe
EU-ES n'en a pas livre Par rapport ä

notre conception de la Chronologie de
La Tene, il pourrait se situer juste avant
l'horizon des fibules de Nauheim,
caracteristiques de la phase LT Dl; nous
qualifions donc provisoirement cet
ensemble de LT C2.
Les trouvailles anciennes d'Yverdon
comportent de rares fibules: l'une d'elles,

sans provenance, est d'un schema
La Tene moyenne, ä pied fixe sur le
sommet de l'arc ä l'aide d'une griffe, or-

fig-5
Tonnelet de Fellbach-Schmiden
presentant des slmllltudes avec les
exemplaires d'Yverdon (fig. 4).
D'apris D. Planck, Germania 1982.
Ech. 1:3.
Tonne aus Fellbach-Schmiden.
Bariletto da Fellbach-Schmiden.
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ne de 2 disques (fig. 3 voir note 8); eile
est caracteristique de l'horizon LT CI,
soit du milieu ou de la fin du 3eme
siecle, ce qui nous parait peu compatible
avec les dates absolues EU-ES. II n'est
d'ailleurs pas impensable que l'on
rencontre un jour des couches d'habitat de
LT CI (n'oublions pas que cette fibule
peut egalement provenir d'une tombe
detruite, comme les elements LT A et
LT B signales plus haut).

A l'avenir: la fouille en surface d'un
secteur voisin de la tranchee EU-ES 1983-
1984 serait une Operation dont l'enjeu
du point de vue scientifique est enorme,

ä plusieurs niveaux:
- definition du type de structures ren-
contrees et de leur fonction (habitat ou
secteur artisanal?)
- etude des modes de construction du
2eme siecle et des details technologi-
ques, bien observables gräce aux materiaux

organiques conserves (bois tailles,

clayonnages, etc., voir plus haut, p.
238, fig. 4-6)9
- etude des objets en bois, analyse des
especes selectionnees; ä cet egard un
complement essentiel pourrait etre
apporte aux inventaires ceramiques ou
metalliques en vue de mieux approcher
les pratiques de la vie quotidienne10
- analyse des macrorestes organiques
- individualisation de complexes de
trouvailles, d'une part stratifies, donc
series de maniere relative, et d'autre
part dates de maniere absolue gräce ä la
dendrochronologie.
Cette Situation est unique pour la fin de
l'äge du Fer en Suisse; en effet, la
plupart des autres dates absolues ä disposition

ne sont pas rattachees sans equivo-
que ä des trouvailles11. La discussion
de la Chronologie de la fin de La Tene
pourrait ainsi etre etayee avec certitude.

En attendant cette opportunite, le petit
complexe EU-ES offre tout de meme
des possibilites d'interpretation comme

l'ont releve les auteurs de l'article
precedent.
Du point de vue technologique et mor-
phologique:
- La classe des ceramique ä coeur gris
et surfaces noires aux reflets bleutes,
n'a pas ete reconnue dans d'autres
complexes yverdonnois consideres
comme plus recents. Les seuls paralleles

proches, optiquement identiques
que nous connaissions, proviennent de
la Grotte du Four (Boudry NE)12.
- Les grands pots au rebord deverse et

248 decor peigne, tres bien cuits, ä coeur

plus fonce et surfaces grises, ne sont pas
non plus representes (sauf quelques
exemplaires isoles) dans les horizons
plus recents. La Grotte du Four en a
egalement livre quelques fragments!
- La forte Proportion de ceramiques
tournees, en cuisson reductrice, plus ou
moins noires et fines, s'inscrit dans une
tendance generale evolutive ä La Tene
moyenne-finale sur le Plateau suisse et
dans les zones voisines du monde celtique.

Dans ce cas, il s'agit d'un indice
d'»anciennete«, sans qu'il soit possible
de preciser cette notion dans l'etat des
recherches.

- La ceramique peinte, en particulier la
forme du tonnelet »yverdonnois«, aux
parois extremement fines, apparait
donc au moins dans le 2eme quart du
2eme siecle av. J.-C, soit au cours de la
phase relative LT C2 selon notre
conception. II y a lä, dans les differents
fragments d'Yverdon, l'expression d'une
meme »main« aussi bien dans la forme
que dans le decor. Le celebre tonnelet
mis au jour en 1945, ä proximite de
Femplacement EU-ES 1983 (fig. l,no
24), et publie ä de nombreuses reprises13

represente ä nos yeux l'exemplaire
le plus acheve de cette categorie.

Nous en illustrem ici un profil et le de-
roule du motif (fig. 4).
F. Fischer a compare ce tonnelet ä celui
qui a ete mis au jour recemment dans le
puits de la »Viereckschanze« (enceinte
quadrilaterale) de Fellbach-Schmiden
pres de Stuttgart. II envisage meme la
possibilite, vu la ressemblance des
deux recipients, d'echanges de produits
provenant d'un meme atelier et se de-
mande si l'on n'a pas affaire ä une meme

»main«14. Sans aller aussi loin dans
l'interpretation (une analyse chimique
permettrait peut-etre de resoudre cette
question), le tonnelet de Fellbach-
Schmiden peut tres bien etre contemporain

de nos exemplaires yverdonnois,

voire un peu plus jeune (fig. 5);
rappelons qu'il a ete mis au jour au fond
d'un puits dont les chenes utilises dans
sa construction ont ete abattus en 123
av. J.-C. (ce qui ne date naturellement
pas la fabrication du recipient mais
donne un terminus post quem pour son
depöt). Le reste du mobilier, avec une
fibule de Nauheim (La Tene Dl)
permet de situer l'ensemble du depöt au
debut de La Tene finale. II serait
interessant de suivre cette forme de
tonnelet et les decors associes en elargis-
sant notre enquete et de voir si les ton-
nelets de Manching apparaissent egalement

dans les complexes LT C2 (fosses

et ensembles clos) et quelle est leur duree

de vie.
En France, dans la Loire, le Massif central

ou en Champagne, des tonnelets
et/ou des decors geometriques voisins
de ceux d'Yverdon (bandes verticales
ondees, damiers, bandes horizontales,
oü dominent le blanc, souvent comme
fond, avec des motifs en noir, rouge ou
brun) sont attestes en contexte LT C2,
dans la fosse de Goincet par exemple
publiee recemment ou ä Aulnat15.

La Tene finale

En l'absence de fibule, nous n'avons
pas de critere süffisant pour situer
precisement le debut de La Tene D ä Yverdon,

defini par l'apparition de l'horizon
des fibules de Nauheim, de schema La
Tene finale, avec ses nombreuses
variantes et derives. Ce passage a tres bien
pu se produire vers le milieu du 2eme
siecle. Lä encore, Yverdon, avec sa
sequence et ses possibilites de datation
absolue, pourrait apporter un element
fondamental ä la Chronologie de La Tene

finale au nord des Alpes.
Dans l'etat des recherches, l'extension
de l'agglomeration ä La Tene finale de-
borde largement du noyau que nous
avons qualifie de LT C2 (fig. 1). Toutefois,

apparemment seuls les horizons
recents de La Tene finale, LT D2,
semblent etre bien representes, sur la base
des comparaisons etablies avec d'autres
sites contemporains. Les fouilles deM.
S itterding en 1961, ä la rue des Philosophes

(fig. 1, no 28), en fournissent le
meilleur echantillon, tout comme les
observations de 1982 (fig. 1, no 30, voir
note 5).

- Les fibules ne permettent pas de tirer
de conclusion, 1 fibule deNauheim et 1

fibule en fer identifiables dans les fouilles

de 1961,2 fragments de fibules plus
recentes (ä coquille et ä pied ajoure) en
1982.

- Les amphores sont egalement curieu-
sement peu representees (si l'on compare

avec les nombreux exemplaires
mis au jour sur des sites comme Bäle -
Gasfabrik ou Altenburg-Rheinau). Elles

sont du type recent Dressel IB.
- La ceramique fine grise presente des
caracteristiques technologiques et
morphologiques qui semblent differer de
celles du complexe LT C2: parois epais-
ses, päte moins dure pour une famille
»standardisee« de jattes carenees tres
abondantes (fig. 7). Ces dernieres sont



comparables aux exemplaires de
Geneve (oü un four a ete mis au jour
recemment) et ä ceux que l'on retrouve
egalement ä St-Triphon (Ollon VD).
Des analyses en cours permettront
probablement d'individualiser un centre
de production yverdonnois, different
de celui de Geneve16.
D'autres bouteilles et tonnelets ont des
parois fines, dures, ornees de motifs in-
cises ou estampes en surface.

- La Proportion de ceramique grossiere
augmente (ce qui a dejä ete souligne
plus haut, p. 237 s).

- La ceramique peinte continue ä etre
utilisee, mais sans qu'un accroissement
notable puisse etre mis en valeur (eile
reste rare ä Yverdon). Des pieces sur-
cuites, d'une grande bouteille peinte de
la rue des Philosophes, indiquent une
production locale.

La Jene Dl

Dans l'etat des connaissances, on ne
peut demontrer la continuite d'occupation,

postulee, entre le milieu du 2eme
siecle et la fin de La Tene finale (LT
D2), situee en gros dans le 2eme quart
et la seconde moitie du 1er siecle av.
J.-C. Une interruption de l'occupation
reste theoriquement envisageable, un
niveau de transgression (du moins in-
terprete comme tel) recouvre en effet
les couches LT C2 de EU-ES 1983-
1984 (voir p. 236). La ceramique seule
ne semble pas permettre de resoudre
cette question au sein du contexte
interne. Les elements comparables les
plus proches, ä Geneve ou St-Triphon,
ne sont pas non plus suffisamment bien
dates.

Et Sermuz

C'est justement ä cette epoque de La
Tene D2, au maximum d'extension de
l'agglomeration pre-romaine d'Yverdon,

qu' est erige le rempart de S ermuz.
II s'agit, comme on l'a vu plus haut (p.
231), d'un murus gallicus »typique« au
sens de Jules Cesar, dont la duree de vie
n'a pas du etre tres importante vu la
faible stabilite du dispositif (construction
sur un socle de terre).
Le type d'occupation du site ne peut
actuellement etre precise, comme
d'ailleurs dans d'autres forteresses du meme

genre, dont le Mont Vully (Bas-
VullyFR). Les vestiges recueillis dans
la fouille du rempart et surtout en surfa-

fig-6
Jatte carinie en ciramique grise
fine, typique de l'horizon La Tene D2
d'Yverdon. Ech. 1:3. Dessin
M. Klausener.
Die grauen, feintonigen Knickwand¬

schalen sind In Yverdon für Latene
D2 typisch.
Queste coppe di ceramica grigia
fine a Yverdon sono tiplche per il
La Tene D 2.

ce des champs datent de LT D2; il y a
donc contemporaneite avec la »ville
basse« d'Yverdon ä son apogee. Com-
ment interpreter ces donnees? On
pourrait envisager une mesure preven-
tive des Helvetes d'Yverdon suite aux
evenements de 58 av. J.-C., ä leur retour
au pays ...; mais nous reconnaissons la
faiblesse d'une teile argumentation vi-
sant ä essayer ä tout prix de faire
»jouer« l'archeologie avec les donnees
(incontrölables) de l'histoire. C'est ce
qui a ete fait ä B erne, Bäle ou au Mont
Vully ...17.

L'absence d'autres habitats contempo-
rains dans les environs limite les
possibilites d'explication. Les abords d'Yverdon

ä La Tene finale et les routes, d'ac-
ces ä S ermuz par exemple, meriteraient
d'etre explores.

L'epoque »augusteenne«

La cartographie des vestiges augus-
teens au sens large permet d'observer
une superposition partielle par rapport
äLaTene finale, si l'on se base, comme
nous l'avons fait, sur la seule presence
d'elements importes qui sont les mar-
queurs chronologiques utilisables. Une
extension nouvelle, ä l'ouest du Canal
oriental (peut-etre dejä tres sporadique
ä La Tene D2, fig. 1, nos 10-12) va se

generaliser au 1er siecle ap. J.-C.
Les observations stratigraphiques de
1982 ont montre un comblement des
derniers horizons La Tene et l'installa-
tion au meme endroit de constructions
sans changement d'Organisation spatiale

de l'habitat, semble-t-il18, et renfer-
mant massivement des elements
»romains«: terre sigillee italique, cruches,
plats ä engobe interne rouge, puis
imitations »helvetiques« de terre sigillee.
Une modification du repertoire indigene

est alors sensible, avec une augmen-

tation tres nette du mode de cuisson
oxydante et 1'apport de formes nouvelles.

II serait interessant, sur la base de
fouilles stratigraphiques futures, de
pouvoir preciser ce Processus (qui va de
la fin de La Tene ä 1' epoque de Tibere) ä
travers le mobilier indigene domestique,

en particulier la ceramique grise
fine. Malheureusement les ensembles
clos sont encore insuffisants ä ce jour.

En conclusion

Nous n'abordons pas ici la suite du
developpement du vicus gallo-romain
d'Yverdon, Eburodunum, du 1er au
3eme siecle, ni l'installation du castrum
au Bas-Empire et la sequence qui conduit

au Haut Moyen Age, bien repre-
sentees egalement.
Yverdon est donc, avec Geneve et Berne,

le seul site de Suisse occidentale qui
offre la possibilite de suivre les changements

intervenus de La Tene ä l'aube
du Moyen Age. L emplacement de
l'agglomeration, les conditions de
Sedimentation et de conservation, et
surtout un deplacement du site medieval
vers l'aval, sur le cordon IV, contrastant
avec les bouleversements observes ä

Geneve du fait du developpement de la
ville medievale et moderne au meme
endroit, procurent un avantage certain
ä Yverdon. Le site fortifie de Sermuz, ä

proximite immediate de la »ville ouver-
te«, est un atout supplementaire pour
developper une analyse regionale inte-
gree.
Esperons enfin que des recherches, aux
objectifs bien precis et d'envergure
süffisante, permettront d'aborder les ques-
tions posees dans ces quelques pages et
de remplir les promesses d'Yverdon, face

au celebre site de La Tene, ä l'autre
extremite du lac de Neuchätel. 249



1 II s'agit d'un projet de recherche finance par
le departement de l'Instruction publique et
des cultes de l'Etat de Vaud (IPC), par l'inter-
mediaire du musee cantonal d'archeologie et
d'histoire de Lausanne (MCAH).

2 Toutes les facilites nous ont ete accordees par
R. Kasser, conservateur de la section »romaine«

(y compris l'äge du Fer). Au cours du
classement des collections, l'aide du GAY
(groupe d'archeologie yverdonnoise) nous
fut precieuse, en plus gräce ä la mise ä disposition

de locaux.
3 Tire d'un 1 er rapport de Ph. Curdy dans le ca¬

dre de ce projet (note 1).
4 Voir äce propos: G. Kaenel et Ch. Strahm,La

baie de Clendy ä Yverdon du Neolithique ä
l'äge du Bronze. AS 1,1978,45-50 (avec
references bibliographiques).

5 M. Sitterding, La ceramique de l'epoque de
La Tene ä Yverdon. Fouilles de 1961. ASSPA
52,1965,100-111. Ph. Curdy et al.,Interven¬
tion archeologique ä Yverdon-les-Bains -
Rue des Philosophes: LaTene finale-Epoque
romaine precoce. ASSPA 67,1984,123-136.

6 G. Kaenel, A propos d'un point sur une carte
de repartition. Le tesson grec d'Yverdon-les-
Bains (Vaud). AS 7,1984, 94-99.

7 B ourges: O. Ruffier et J. Troadec, in. RACF
24,1985, 102-103. Lyon: Communications
orales. Besancon: P. Petrequin et al., Le
gisement neolithique et protohistorique de Be-
sanfon^Saint-Paul (Doubs). Annales litt, de
l'Univ. de Besancon 228, Archeologie
30(1979) 75.81.83 etc.

8 A paraitre (G. Kaenel). Un anneau tubulaire
du LT A, illustre par F. Troyon dans son
Album (inedit, vol.II, pl. 36) reste introuvable.
Une epee et son fourreau de LaTene moyenne

ont egalement ete mis au jour (D. Viollier,
Les sepultures du second äge du fer sur le
Plateau suisse, 1916,134).

9 A cet egard, les structures les plus proches du
point de vue du mode de construction, bien
que plus recentes, d'environ 1 siecle, sont Celles

qui ont ete mises au jour dans la ville de
Besancon, egalement dans des circonstances

Die jüngere Eisenzeit in und um
Yverdon-les-Bains VD
Die Funde und B efunde der letzten Jahre -
das Oppidum von Sermuz, die absoluten

dendrochronologischen Daten und
schliesslich die sozusagen ununterbrochene

Reihe von Funden seit der Späthall-
statt-/Frühlatenezeit bis ins frühe Mittelalter

- lassen Yverdon-les-Bains zu einem
bedeutenden Fundort vorrücken. Dank einer
Seespiegelschwankung verlagerte sich die
mittelalterliche Stadt gegen Südosten: Die
Überreste der früheren Epochen blieben
so ohne grosse Störung erhalten.
Obwohl bisher erst Einzelfunde und noch
keine Schichten erfasst sind, ist eine erste
eisenzeitliche Besiedlung bereits im 5.
Jahrhundert v.Chr. anzunehmen. Für die
Mittellatenezeit gibt der neue, mit denDa-
tenl73/172 undl61-158 vergesellschaftete
Keramikkomplex (vgl. S. 236) wichtige
Aufschlüsse; auch wenn Metallfunde fehlen,

dürfte eine Zuweisung nach Latene
C 2 am wahrscheinlichsten sein. B ei der
bemalten Keramik, insbesondere den feinen
»Yverdoner« Flaschen und Tonnen, scheint
sich eine Werkstatt abzuzeichnen. Ob eine
ähnliche Tonne aus Fellbach-Schmiden
(t.p. 123 v.Chr.) aus der gleichen Töpferei

250 stammt, könnten vielleicht Tonanalysen

d'exception. F. Passard et J.-P. Urlacher, Aux
origines de Besancon gallo-romain. Archeologia

No 182,1983,32-37.
10 Le fragment d'epee en bois illustre plus haut

(fig. 6, p. 238) trouve un parallele direct dans
une epee mise au jour pres de Cologne, de
plus contemporaine: DieKelten inMitteleuropa

(red. L. Pauli), Katalog der Ausstellung
im Keltenmuseum Hallein (1980) no 247, p.
307. Les fragments nous renseignent sur la
forme generale du pommeau de fepee, rare-
ment conserve. Peut-etre s'agit-il d'une de
ces armes portees par les enfants jusqu'ä l'äge
adulte (voir p. 238, fig. 6b).

11 Mis ä part le bouclier de La Tene meme, dont
le bois a ete coupe en 229 av. J.-C. (LT CI).
Les dates d'abattage des bois, et sans doute
de construction, du pont Vouga de La Tene
(vers 252 av. J.-C.) et de Cornaux-les^Sauges
(120 et 116 av. J. -C.), ne donnent qu'un repe-
re pour le depöt des objets (du moins d'une
partie d'entre eux, en terminus post quem).

12 Materiel inedit, en cours d'etude (G. Kaenel).
On ne peut affirmer que le complexe soit
homogene (plusieurs couches apparemment);
2 fibules de La Tene finale (Nauheim et
Variante) en fönt partie.

13 Voir note 13, p. 240. La photo en couleurs or¬
ne la couverture de la serie Eburodunum.
Une bonne photo en couleurs est egalement
publiee dans l'ouvrage de P.-M. Duval, Les
Celtes (1977) p. 179, fig. 184.

14 F. Fischer, Der Handel der Mittel- und Spät-
Latene-Zeit in Mitteleuropa aufgrund
archäologischer Zeugnisse. Untersuchungen
zu Handel und Verkehr der vor- und
frühgeschichtlichen Zeit in Mittel- und Nordeuropa,

Teil 1,1984, 287-298 (spec. p. 294, avec
une erreur: le tonnelet d'Yverdon est illustre
2 fois! Abb. 3, ä la place de celui de Fellbach-
Schmiden).

15 D'apres F. Maier,Die bemalte Spätlatene-Ke-
ramik von Manching. Die Ausgrabungen in
Manching 3 (1970), en se basant sur une
analyse de stratigraphie »horizontale« et en

klären. Auch in Frankreich gibt es damals
ähnlich bemalte Keramik.
Latene D1 ist in Yverdon-les-Bains noch
nicht nachzuweisen. Ob aber ein echter
Hiatus oder lediglich ein durch eine
Überschwemmung verursachter Unterbruch
vorliegt, ist vorläufig nicht zu entscheiden.
Das Ende der Latenezeit (Latene D 2) ist
dagegen gut vertreten. Sollte das in diese
Phase gehörige Oppidum von S ermuz nach
58 erbaut worden sein?
Die frührömischen Reste überlagern in
Yverdon stellenweise die spätkeltischen
Horizonte; daneben entstehen im 1.
Jahrhundert neue Quartiere des Vicus
Eburodunum.

Zukünftige Forschungen und systematische

Grabungen haben u.a. folgenden Fragen

nachzugehen:
- Bestimmung der Siedlungsstruktur

(Wohnbezirk oder Gewerbebezirk)
- Untersuchung der Konstruktionsarten

(die Hölzer bleiben im feuchten Boden
gut erhalten)

- Untersuchung der organischen Makroreste

- Analyse des Fundmaterials, unter
Berücksichtigung der relativen und absoluten

(dendrochronologischen) Daten.

restituant des ensembles clos (fosses etc.) äla
maniere de W. Stöckli, Bemerkungen zur
räumlichen und zeitlichen Gruppierung der
Funde im Oppidum von Manching. Germania

52,1974,368-385. Voir en outre F. Maier,
Ein Gefässdepot mit bemalter Keramik von
Manching. Germania 54,1976, 63-74.
Pour la France: M. Vaginay et V. Guichard,
Une fosse de La Tene moyenne du site de
Goincet (Poncins, Loire). RAEC 35,1984,
191-226 (avec references, pour Aulnat, aux
travaux de R. Perichon et J. Collis); pour la
Champagne, voir J.-L. Flouest, L'evolution
des formes de ceramique dans les cimetieres
de Menil-Annelles et Ville-sur-Retourne de
La Tene II au gallo-romain precoce. Revue du
Nord, no spec. hors ser. (1984) 51-57 (avec
references bibliographiques) etM. Chossenot,
Quelques problemes concernant l'etude de
La Tene Finale en Champagne. Mem. de la
soc. arch. champenoise 2, Suppl. au bulletin
1,1981,339-346 (une datation plus haute que
l'horizon des Dressel IA, associees ä certains
de ces tonnelets, n'est pas exclue).

16 D. Paunier, La ceramique gallo-romaine re-
cueillie ä Saint-Pierre de Geneve. AS 3,1980,
192-196. G. Kaenel, Ph. Curdy et H. Zwah-
len, Saint-Triphon, Le Lessus (Ollon, Vaud)
du Neolithique ä l'epoque romaine. CAR
30(1984) 80.88. Des analyses sont actuellement

en cours au Laboratoire de mineralogie
et petrographie de Fribourg (M. Maggetti).

17 H. Müller-Beck et E. Ettlinger, Die Besiedlung

der Engehalbinsel in Bern auf Grund
des Kenntnisstandes vom Februar des Jahres
1962. Ber. RGK 43-44, 1962-63, 107-153
(spec. p. 133 ss.). A. Furger-Gunti,Die
Ausgrabungen imBaslerMünsterl.Die spätkeltische

und augusteische Zeit (1. Jahrhundert
v.Chr.). Basler Beiträge zur Ur- und
Frühgesch. 6(1979) 129. G. Kaenel et Ph. Curdy,
Les fouilles du Mont Vully. Bilan interme-
diaire des recherches sur l'oppidum celtique.
AS 6,1983, 102-109.

18 Ph. Curdy et al. (note 5), p.132-133.

II periodo del La Tene a
Yverdon-les-Bains VD e dintorni
I ritrovamenti degli ultimi anni - l'oppidum
di Sermuz, i dati dendrocronologici assolu-
ti, e gli oggetti di linea ininterrotta dal Hallstatt

finale/La Tene iniziale al medioevo
fanno avanzare Yverdon-les-Bains tra i siti
archeologici di grande importanza. La va-
riazione del livello del lago rese necessario
il trasferimento della cittä medievale a sud-
est: le vestigia delle epoche anteriori rima-
sero cosi piü o meno indisturbate.
Fino ad oggi non sono stati registrati strati
archeologici, ma gli oggetti sparsi indicano,
che il luogo era abitato giä nel 5 ° secolo prima

di C. Per il La Tene medio e il complesso
ceramico associato al 173/172 ed al 161 -

158 a dare informazioni importanti (LT C2).
II La Tene Dl non e ancora documentato a
Yverdon-les-Bains. Perö non si puö ancora
decidere, se si tratta di un iato vero e proprio

o solo di un' interruzione dovuta a un'
inondazione. La fine del La Tene (La Tene
D2) invece e ben rappresentata. Forse
l'oppidum di S ermuz di questa epoca e stato
costruito dopo il 58?
Le prime vestigia romane sono sovrapposte
in certi luoghi a quelle celtiche e vicino si
costruiscono nel 1 ° secolo nuovi quartieri
del Vicus Eburodunum. SS.
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